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NÉCROLOGIE 

Aldo PAVARI 
(1888-1960) 

Le Professeur Aldo Ρ AVARI, Directeur de l'Institut de Recherches fores­
tières à Florence, terrassé le 13 janvier 1960 par une congestion cérébrale, 
s'est éteint à Florence le 17 janvier dans la matinée sans avoir repris con­
naissance. La science 'forestière perd en lui un de ses plus éminents repré­
sentants. A tous égards, ce fut un Forestier de grande classe. 

Né à Rome le 16 août 1888, il dut, pour des!raisons familiales, écourter 
ses études classiques et se destina de bonne heure à l'enseignement agricole. 
Il suivit d'abord les cours de l'Ecole de viticulture et d'oenologie d'Albe, 
puis obtint une bourse à l'Ecole d'Agriculture de Milan. Il en sortit, premier, 
avec le titre de Docteur es sciences agronomiques. En septembre 1910, il 
était nommé assistant à la chaire ambulante d'Agriculture de Sienne, fonc­
tions qu'il exerça pendant un peu plus', d'un ¡an jusqu'en novembre 1911. C'est 
alors qu'intervinrent en Italie de nouvelles dispositions concernant le recrute­
ment forestier. 

Classé premier à un concours sur titres et sur épreuves, il bénéficia d'une 
bourse d'études à l'Académie forestière de Tharandt (Saxe). Entré ensuite 
dans le corps forestier italien, il vint à Florence en mai 1913 pour participer 
à l'organisation du nouvel Institut National Supérieur Forestier. Il y débuta 
comme; assistant à la chaire de Sylviculture et de Technologie de janvier 
1914 à mai 1915. Mobilisé de 1915 à 1919, il assuma d'abord, à son retour 
à la vie civile, les fonctions d'administrateur du domaine de Vallombrose tout 
en donnant des cours de sylviculture à l'Université de Bologne, puis à celle 
de Milan. En avril 1922, sur la proposition unanime dû Conseil académique de 
l'Institut Supérieur forestier de Florence, il fut chargé d'organiser, puis de 
diriger, la Station de Recherches forestières créée par la loi du 16 avril 1922. 
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Il en resta Directeur jusqu'à sa mort, cumulant ces fonctions avec celles de 
Professeur titulaire de la chaire de sylviculture à l'Université de Florence 
jusqu'en 1943, puis de la chaire de botanique forestière: de 1944 à 1958, date 
à laquelle il fut atteint par la limite d'âge. 

L'œuvre du Professeur Aldo PAVARI est considérable. 
Sur /le plan national, il fut le maître incontesté de la sylvicuture italienne. 

Il en a complètement rénové l'enseignement, lui assurant une base scientifi­
que solide en l'appuyant sur les données de l'écologie, sur l'étude approfondie 
du comportement des essences forestières·. Naturaliste né, il avait un sens 
aigu de l'observation. Il excellait à tirer des conclusions extrêmement instruc­
tives des comparaisons qu'il lui était donné de faire au cours de ses très 
nombreux voyages dans les pays les plus divers. 

Forestier de terrain autant qu'homme de laboratoire, il ne se confinait 
pas dans l'étude théorique ou scientifique des problèmes, il savait aussi faire 
œuvre de vulgarisateur et intéresser le grand public à la forêt en lui faisant 
comprendre « qu'elle -est un élément fondamental de l'équilibre physique, éco­
nomique, social d'un pays ». 

Sur le· plan international, ce fut aussi un grand forestier dont la réputa­
tion dépassait largement les frontières de son pays. Avec HICKEL et GUINIER, 
en France, auxquels le rattachaient des liens d'étroite amitié, il fut un des 
fondateurs de la sylviculture! méditerranéenne. Il en montra les caractères 
particuliers, contribua à la création de la « Sylva mediterranea » en 1922 et 
prit une part très active à ses travaux. Plus tard, il devait présider la Sous-
Commission des Problèmes forestiers des pays méditarranéens de la F.A.O. 

Le nombre des articles, brochures, ouvrages .qu'il a publiés dépasse 250. 
L'énumération de ses titres, des distinctions variées dont il fut l'objet est 

trop longue pour en permettre une enumeration complète. J'en citerai seule­
ment quelques-uns en dehors des fonctions de direction ou d'enseignement 
déjà indiquées : membre du Conseil supérieur de l'Agriculture let des Forêts, 
membre de l'Institut National du Bois au Conseil national italien de la Re­
cherche, membre du Comité Directeur de Γ « Ente » pour la cellulose et 
la pâte, à papier, Président de l'Union Internationale des Instituts de Recher­
ches forestières (1954-1956), membre du Comité des Experts de la F.A.O. 
pour l'Eucalyptus, membre ordinaire et membre fondateur de l'Académie ita­
lienne des sciences forestières, membre de nombreuses académies étrangères 
et, en particulier, de l'Académie d'Agriculture de France, membre d'hon­
neur de plusieurs associations forestières étrangères, titulaire de plusieurs 
décorations nationales et étrangères. 

A côté des eminentes qualités professionnelles, pensons aussi à celles de 
l'homme. Esprit très cultivé, très ouvert aux arts, sachant apprécier la vie, 
il était pour tous ses amis un agréable compagnon de voyage. Il parlait 
parfaitement notre langue et venait souvent en France où il comptait de 
nombreux amis. 

Nous nous inclinons devant ¡le chagrin ;de tous ceux qui l'ont connu et 
apprécié, et nous prions Madame PAVARI et ses filles de vouloir bien agréer 
la respectueuse expression de nos profondes et bien sincères condoléances. 

A. O. 


